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Les croix et calvaires de la Chapelle-sur-Erdre en 2021 

 L’association Au Pas des Siècles a été créée en 1988. D’emblée elle s’est fixé pour objectifs de 
connaître, donc d’abord inventorier, le patrimoine puis de mener des actions pour le préserver et le 
valoriser. En 1992 un “ancien” fit remarquer:“les tombes ‘du cimetière sont bien entretenues, mais, 
par contre, quasiment toutes les croix érigées sur la commune sont laissées à l’abandon…. Il faut faire 
quelque chose”. Partant de ce constat pessimiste un groupe “croix et calvaires”s’est constitué dans 
l’association sous l’égide de Monsieur Yves Lannou, avec pour objectif de procéder à l’inventaire des 
croix, de les réhabiliter au besoin et de présenter les résultats de ces travaux dans une brochure.  

 Le groupe mobilisa de nombreux chapelains pour rénover 32 croix. Cette opération lourde 
s’effectua dans le cadre du téléthon 1993. 

ci-contre la première page de couverture de la brochure publiée 
en 1994. 

 Presque 30 ans après, il nous a paru utile de regarder ce que sont devenues ces croix. Le 
constat est basé sur la comparaison de photos aux deux époques. Hormis quelques cas qui “font honte” 
comme aurait pu dire “l’ancien”, l’examen montre que dans l’ensemble, les croix se portent bien. 
Beaucoup sont entretenues, régulièrement nettoyées, voire fleuries. Pour faciliter la lecture et le 
repérage sur le terrain nous les avons situées sur une carte et les avons classées en quatre zones 
géographiques: 1-le nord (au-dessus d’une ligne Bel-Air/la Maisonneuve). 2- le bourg, 3- le sud, (en 
allant du bourg vers les Cahéraux et l’Hopitau) et 4- un secteur ouest (rive droite du Gesvres). 
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 Ces croix sont pour la plupart situées à la campagne (30 sur les 35) là où vivait l’essentiel de 
la population. Ce sont donc des croix rurales  parfois nommées aussi croix de chemin. L’objectif était 1

d’en avoir au moins une par village. Quelques-unes sont “privées”, situées à l’intérieur des propriétés 
(la Bretonnière, la Gascherie). Les autres sont “publiques” , posées au bord des routes, tournées vers 2

les passants, destinées à être vues et célébrées. Les matériaux utilisés sont divers. Les socles sont en 
pierre (schiste, parfois granit). La croix proprement dite est parfois en bois (comme aux Harmonières 
et à la Brosse..) ou en béton (la Bauche, la Croix de Pierre, la Noue-Verrière..). Dans les 2/3 des cas 
elles sont en métal: les plus anciennes sont en fonte de première génération (la Haie, Cotalard, 
Mouline…), d’autres sont en fonte de seconde génération. Les progrès de la métallurgie au long du 
dix-neuvième siècle ont permis de couler des formes plus fines, avec plus de fioritures (la 
Gergaudière, la Rablais, la Vrière…). Les croix ne sont pas éternelles. Elles ont en général été 
reconstruites trois ou quatre fois sur elles-même. Les croix en bois en particulier sont très fragiles. 

 Pour l’essentiel, ces croix trouvent leur origine au 19ième siècle donc après la Révolution. 
Elles s’inscrivent dans le vaste mouvement de “re-christianisation” de la population, mouvement 
valable pour tout l’ouest de la France et qui a donné au plan patrimonial le plus visible, toutes ces 
monumentales églises néo-gothiques qui nous environnent (La Chapelle, Carquefou, Sucé, 
Grandchamp, Orvault….). Quelques croix ont parfois été bâties ou rebâties en mémoire de soldats tués 
à la guerre ou à l’inverse pour remercier le Ciel de les avoir préservés de la mort au combat. Plusieurs 
ont été installées à la fin de “missions” d’évangélisation (le calvaire du Haut du Bourg par exemple..). 
Ces missions se déroulaient tous les 10 ans. La dernière dans la paroisse remonte à fin 1958. 

 C’est en mai que la fonction des croix était la plus concrète. Elles étaient des étapes dans les 
processions qui se déroulaient sur trois jours entre le dimanche des Rogations et le jeudi de 
l’Ascension. Leur origine est à rechercher dans la “christianisation” de très anciens rites païens. Au 
cours de ces cheminements allant de croix en croix, les prêtres faisaient prier l’assistance pour la 
bonne fin des récoltes à venir. A la Chapelle-sur-Erdre ces processions des Rogations se sont déroulées 
jusqu’au début des années 1960 en trois circuits. Le circuit du lundi allait du bourg vers la Haie, 
Cotalard pour revenir par le Haut Vigneau, la Vrière, la Mongendrière. Celui du mardi, le plus long 
(près de 6 heures), allait vers Cormerais, la Brosse, la Chauvais, retour par Mouline et Bel-Air. Celui 
du mercredi allait vers Forge, Grasse-Noue, la Gergaudière, retour par Massigné et Beauregard. 

Pour illustrer le rituel de la procession des Rogations. 
Une balade bucolique, d’une croix de chemin à l’autre, 
dans la campagne vert tendre du mois de mai 

 

Procession des Rogations à Bieuzy-Lanvaux, Morbihan, 
2013 (photo Ouest-France) 

 en 1856, le bourg comptait 209 habitants sur 2519 pour la commune. Pour mémoire, 1856 c’est 1

l’année où la décision de construire l’église actuelle a été prise.

 parfois installées sur un terrain privé mis à disposition de la communauté des paroissiens par son 2

propriétaire.
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Localisation des croix du nord au sud de la commune. On remarque que la partie nord (au-dessus 
d’une ligne Bel/Air-la Maisonneuve) concentre près de la moitié des croix rurales. 
 

1-la Simonière 
2-la Chauvais 
3-la Bretonnière 
4-la Binetière 
5-la Brosse 

6-les Harmonières 

7-Mouline (la Hillet) 
8-Mouline (le Bignon) 
9-la Charliere 
10- le Por t de Nay 
(Sucé) 

11-la Maisonneuve 
12-l’Epau (la Croix de 
pierre) 
13-Cormerais 

14-Bel-Air 

15-la Croix de l’église 
16-Beauregard 
17-la Gascherie 
18-le cimetière 
19-le haut du bourg 

20-la Bauche 
21-la Haie 
22-la Mongendrière 
23-la Vrière 

24-Cotalard 
25-la Poterie 
26-Portric 
27-les Cahéraux 
28-l’Hopitau 

29-Massigné 
30-la Rouaudière 
31-la Gergaudière 
32-Forge 

33-Grasse-Noue 
34-la Rablais 
35-la Noue-Verrière  
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Première partie: nord de la commune 

1-La croix de la Simonière: une première croix a été construite en 1857. Une seconde, celle de 
gauche, a été élevée par la famille Clouet en 1922. Elle a été vandalisée et remplacée par cette croix de 
cimetière, à droite, en 2020. 

2-La croix de la Bretonnière est située sur la propriété deM. de Linares. Trois croix successives ont 
été érigées à cet endroit, respectivement en 1874; 1928 et 1958. 
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3-La Croix de la Chauvais est entourée par un bel enclos de briques et 
de pierres. 
Cet enclos a été en partie détruit par un engin de travaux publics. 
Il est urgent de le réparer. 

 

4-La croix de la Binetière est la troisième en ce lieu. Elle a subi une réparation en 1993 (cf: 
téléthon). Aujourd’hui elle manque d’entretien 
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5-La Croix de la Brosse. Une première datant de 1857 fut remplacée par celle-ci en 1887. Laquelle a 
été déplacée en 2000 pour permettre l’élargissement de la chaussée. 
 

6-La Croix des Harmonières, comme celle de la Brosse est en bois, donc fragile. Elles ont été érigées 
en même temps par la famille Poydras de la lande (la Gascherie). La première croix des Harmonières a 
été bénie lors des Rogations 1887. A cette occasion le curé a rappelé que l’objectif de l’Eglise est que 
“chaque village ait sa croix”. La croix actuelle a été installée lors du téléthon 1993. 
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7-Croix de la Hillet à Mouline. Deux croix successives furent construites: d’abord en 1859 (famille 
Barbeau) puis en 1893 (famille Blot). Elle est très bien entretenue par les habitants du voisinage. 

8-Croix du Bignon à Mouline (appelé aussi Croix de la Castille). Une première croix a été construite 
en 1815, puis une seconde en 1850 (financée par les de l’Aubépin bourgeois de la Charlière), puis une 
troisième (financée par une quête dans le village). Enfin, celle-ci, la quatrième de cette longue série, 
date de 1913. 

A noter que ces deux croix de Mouline, construites à 44 ans d’intervalle, sont très semblables: mêmes 
concepteurs? Souci d’imitation? Et pourquoi en avoir élevé deux à 300 mètres l’une de l’autre? 
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9-Croix de la Charlière. Elle fut dressée en 1867, soit 9 ans après la construction du pont qui 
enjambe le Hocmard tout proche et qui a permis de relier facilement Sucé à la Chapelle. Elle fut 
remplacée par une seconde en 1893, puis par une troisième (en béton) en 1935, laquelle a été détruite 
en 1988 et remplacée par cette croix en bois. En même temps, on l’a déplacée d’une dizaine de mètres 
pour élargir la route. 

10-Croix du Petit Nay. Cette belle croix est située en face de la croix de la Charlière, sur l’autre rive 
du Hocmard donc sur la commune de Sucé, côté est du “Port de Nay”. Mais on peut la considérer en 
partie chapelaine dans la mesure où elle a été remise en état par les habitants de Mouline lors du 
téléthon 1993 
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11-Croix du lavoir de la Maisonneuve. Ce magnifique équipement surmonté d’une croix à l’origine a 
été construit en 1903. La croix a été vandalisée en 1997. 
 

12-Croix de l’Epau (Croix 
de Pierre). Erigée en 1884 par 
la famille Grassal (descendant 
des familles Terrien (du 
Brézeul et de l’Epau) et des 
familles Fleury de Quiry. 

 

13-Croix de Cormerais. 
Construite en 1898 par la 
famille de Peyre, résidant 
au château de Cormerais 
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14-Croix de Bel Air (1895) 

Elle a succédé à une croix très ancienne datant de la période révolutionnaire, croix qui a été remplacée 
en 1844,. Celle-ci, la troisième, date de 1895. Elle a été bénie lors de la procession des Rogations de 
cette année-là. Pour l’instant elle est mal entretenue. 
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Seconde partie: les croix du bourg 

15-Croix de la place de 
l’église 

Construite en 1895, pour 
célébrer la fin de la 
“mission” (du 5 au 25 
décembre), démontée en 
1979 pour laisser place à un 
parking, elle a été remontée 
avec l’appui de la 
municipalité, lors du 
téléthon 1993. 

 

16-Croix du Bas du Bourg (Beauregard). Elle est dite “Croix des Morts” car elle a été bâtie (en 
1899) sur une ancienne carrière comblée par les déblais du cimetière situé près de l’église.  
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17-Calvaire breton de la Gascherie. Il est l’oeuvre d’ un sculpteur de Lannion (Yves Hernet) qui l’a 
présenté à l’exposition universelle de Paris de 1900 avant de l’installer à la Gascherie début 1901. 

 

18-Croix du nouveau cimetière. Elle a été érigée en 1865 à la mise en service de ce nouveau 
cimetière début des années 1860. L’ancien cimetière qui se trouvait près de l’église a été déplacé pour 
plusieurs raisons: primo respecter la réglementation qui imposait de transférer ces lieux hors des 
agglomérations et, secundo, libérer de l’espace pour construire la nouvelle église et doter le bourg, qui 
amorçait son développement, d’une place centrale. 
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19-Calvaire du Haut du Bourg. Il a été construit en 1885 pour marquer la fin de la “Mission” de 
cette année-là. 
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Troisième partie: Sud de la commune 

20-Croix de la Bauche. Elle date 
de 1935. Elle a remplacé une 
première croix construite en 1902 
par la famille de Sesmaisons.





21-Croix de la Haie. Apres une première 
croix de 1869, celle-ci, la seconde, date 
de 1902. Elle a été financée par les 
habitants des villages de la Grimaudière 
et de la Haie. 




22-Croix de la Mongendrière. Elle 
date de 1895. 
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23-Croix dite des 4 routes de la Vrière. 
Elle a été bénie lors de la procession des 
Rogations 1896. 

 

24-Croix de Cotalard. Elle est récente 
car construite en 1948 par la famille du 
Rostu “pour remercier le Ciel d’avoir 
fait revenir ses quatre fils de la guerre 
1939-1945” 




25-Calvaire de la Poterie. Il a été 
érigé en 1900 par la famille Lévesque. 

Pour le curé qui l’a bénie, c’est “la 
croix jubilaire qui s’élève entre le 
s i èc l e qu i f i n i t e t c e lu i qu i 
commence”. La croix du 20ième 
siècle en quelque sorte. 
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26-Croix de Portricq. Elle a été construite en 1901 en remplacement d’une ancienne croix vétuste. 
C’est un bel édifice soigneusement entretenu, repeint tous les 7 ans, et fleuri par les riverains. 

27-Croix des Cahéraux. C’est la quatrième d’une série de 4 monuments: 1847; 1887 (détruite par une 
tempête!); 1902 et enfin celle-ci qui date de 1930. 
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28-Croix de l’Hopitau. Elle est contemporaine de la croix des Cahéraux de 1887. L’Hopitau est un 
haut lieu du christianisme à la Chapelle-sur-Erdre. Au 12ième siècle c’était le siège d’une léproserie 
des Hospitaliers de St Jean de Jérusalem. Il y a donc depuis longtemps une croix sur ce site. 
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Quatrième partie: l’ouest de la commune




29-Calvaire de Massigné.  

Une première croix fut construite vers 1870 (famille Nogue), croix remplacée en 1822. Celle-ci, la 
troisième, qui est en fait un calvaire, a été construite en 1944 à l’initiative de la famille Maisonneuve. 

30-Croix de La Rouaudiere. Cette croix qui n’existe plus de nos 
jours avait été construite par Madame Racine à la mémoire de son 
mari, Joseph, soldat du 74ième régiment d’infanterie, tué le 30 
septembre 1918 à Sommepy dans la Marne. C’est lui-même, 
prévoyant qu’il ne reviendrait pas vivant de la guerre qui avait 
demandé à son épouse d’élever ce monument. 

La Croix a été rasée pour permettre l’agrandissement d’une 
maison. 




31-Croix de la Gergau-
diere, une croix bien 
entretenue 
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32-Croix de Forge sur la route d’Orvault. C’est une croix de 1844, rénovée en 1946, en souvenir de 
Joseph Potiron de la Bitaudais mort à la guerre en 1915. 
En 1993 elle était largement envahie par le lierre. Depuis elle a été bien dégagée et mise en valeur par 
le propriétaire de la maison attenante. 

33-Croix de Grasse Noue. Une première croix fut construite au 19ième siècle. Elle a été remplacée en 
1921 par une croix construite par la famille Blot en souvenir de ses deux fils “morts pour la France” en 
1915 et 1918. La croix en bois actuelle date du téléthon 1993. 
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34-Croix de la Rablais érigée 
en 1873 par Chrysostome 
Ricordeau (résidant à la 
Rablais, médecin et par 
ailleurs maire de la Chapelle 
sur Erdre. 

I l f a u t n o t e r l a f o r m e 
particulièrement guerrière de 
la croix, le croisement d’une 
grande épée et d’un fusil. 

L’inscription gravée sur son socle de granit: 1873-17 septembre, est la date du départ définitif de 
l’occupant allemand après la guerre de 1870. Ceci tend à indiquer que la croix a pour fonction de 
commémorer cet évènement. 

 

35-Deux croix “jumelles” à La Noue Verrière.  
Dans la nuit du 4 au 5 août 1944, les occupants allemands ont quitté précipitemment leur camp de base 
situé sur la propriété de la Gascherie. Deux jeunes -Jacques Mulot, 19 ans, ouvrier agricole à la 
Rablais- et Pierre Lamisse , aide familial agricole, ont eu la malchance de se trouver sur leur passage 
et probablement de ne pas comprendre l’ordre de s’arrêter. Les allemands ont tiré, tuant Jacques 
Mulot. Pierre Lamisse réussit à leur échapper. Les deux croix érigées par leurs familles respectives 
commémorent cet évènement tragique. 

**********************************************


Fait à la Chapelle-sur-Erdre le 15 mai 2021. 

Inventaire des croix actuelles et rédaction du présent document: Simone Launay et Michel Quirion. 

Les auteurs remercient le groupe de travail “croix et calvaires”de 1994 et tout particulièrement son 
animateur, Monsieur Yves Lannou.
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